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RAPPORT MORAL 

 

 Comme chaque ann®e, nous avons le plaisir de vous adresser notre rapport moral et notre bilan dôactivit® qui 

présente les aspects quantitatifs et qualitatifs de notre action en 2008. 

 

 Notre association a été créée en 1980, dans le but : 

- « dôinformer, pr®venir, soutenir et aider toute personne concern®e directement et indirectement par les 

problèmes de consommation de produits toxiques, 

- de participer de façon active aux débats, recherches et réflexions concernant le phénomène des 

consommations de produits toxiques ». 

 

Dès 1982, une convention passée avec la DDASS de la Savoie a permis la mise en place dôune ®quipe 

professionnelle qui sôest diversifi®e au fur et ¨ mesure de lô®mergence des besoins sur le terrain et du développement des 

actions. 

 

Les missions sont rest®es les m°mes, en coh®rence avec les buts de lôassociation. Ce sont : 

- lôaccueil des personnes usagers de produits toxiques incluant tant lôacc¯s aux soins que lôinsertion du 

public accueilli, rappelons-le, sous couvert de la libre adh®sion, de la gratuit® des soins et de lôanonymat, 

sôil le souhaite, 

- lôaccueil des familles : soutien, guidance, consultations familiales, 

- les actions de prévention, 

- les actions de réduction des risques, avec comme support la Boutique. 

 

Ces missions se réalisent dans le cadre de notre vocation départementale et particulièrement dans le secteur de 

Chamb®ry et de nos antennes dôAix-les-Bains et de Tarentaise. Hors la Savoie, une permanence est ouverte à Belley, dans 

lôAin, depuis de nombreuses ann®es. Un programme de prévention est mis en place à Rumilly, avec la Ville et les 

établissements scolaires.  

 
 

QUE RETENIR DE 2008 ? 

 

1/  La vie associative 
 

 Notre Assembl®e G®n®rale ordinaire sôest d®roul®e le 29 mai 2008 au siège du PELICAN, en présence de 

nombreuses personnalités : ®lus et directeurs de services, ainsi quôun auditoire important. 

 
 Notre salle de r®union ®tait trop petite, signe de lôint®r°t port® ¨ nos travaux. Au-delà de la partie formelle de 

lôassemblée générale, de nombreuses questions et r®flexions ont port® sur lôactivit® quotidienne aupr¯s des usagers de 

drogues, la prévention, les jeunes consommateurs.  

 

 Notre Conseil dôAdministration, compos® de 14 membres, issus de la soci®t® civile, sôest r®uni 3 fois. Notre Bureau, 

lui, se réunit mensuellement. Il est composé de 8 membres. Nous remercions chacun des adhérents pour son implication 

associative au sein du Pélican. Cette implication est le signe et le gage de notre dynamisme. Du dynamisme dôune 

association, gestionnaire dô®tablissements m®dico-sociaux, et porteuse de valeurs, de débats dans le champ des addictions. 
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2/  Le Groupe Action Prison 
 

Il est lôexemple de notre implication associative. 

Depuis quatre années, le GAP fonctionne. Il réunit un ensemble de partenaires départementaux et se mobilise 

autour des questions liées à la vie carcérale. Pourquoi cette réflexion, cet investissement du Pélican ? Depuis la création de 

lôassociation,  nous avons ®t® sollicit®s par des usagers de drogues incarc®r®s ¨ Chamb®ry puis ¨ Aiton.  Si certaines des 

conditions dôincarc®ration ont ®volu® (notamment pour les soins, les visites des proches dans les parloirs,é), de nombreux 

problèmes existent, liés pour beaucoup à la surpopulation carcérale. 

 

Le P®lican et la Ligue de Droits de lôHomme assurent la coordination du GAP qui a retenu un objectif prioritaire : le 

projet dôextension de la Maison dôArr°t de Chamb®ry. Ce projet malheureusement ne se concrétise toujours pas, malgré le 

rachat des terrains attenants par lôAdministration P®nitentiaire et lô®bauche des premi¯res ®tudes de faisabilit®. 

 

En 2008, le GAP a organisé un  cycle de rencontres mensuelles autour du quotidien de la prison. Il a également 

proposé une soirée-débat sur le thème de « la prison et des droits de lôhomme en France », à laquelle participaient 

Messieurs Serge PORTELLI, Vice-Président du Tribunal de Grande Instance de Paris et Jean-Olivier VIOUT, Procureur 

G®n®ral de la Cour dôAppel de Lyon. Au-delà des réponses habituelles sur la prison, les débats et réflexions de cette soirée  

attestent  de la mobilisation des nombreux participants (plus de 300) sur cette difficile et épineuse réalité. 

 

3/  ,ȭÁÄdictologie  

 

 Avant novembre 2009, Le PELICAN verra son statut de Centre de Soins Spécialisés pour Toxicomanes 

(CSST) transform® en Centre de Soins, dôAccompagnement et de Pr®vention en Addictologie (CSAPA). 

 

Ce changement important, voulu par le législateur, se traduit, non seulement par une modification  de notre statut 

dô®tablissement m®dico-social, mais aussi par une approche de lôensemble des addictions, licites comme lôalcool  et le tabac, 

illicites comme les drogues, ou encore les addictions sans produits : au jeu, ¨ Internet,é. 

  

Côest un changement sur le fond car il ne consid¯re plus les substances psychoactives au regard de leur statut, 

licite ou illicite. Côest un changement important aussi dans les pratiques professionnelles. 

 

En effet, Le Pélican a été sollicité fin 2007 par la DDASS de la Savoie, pour la reprise du Centre de Consultations 

en Alcoologie Ambulatoire (CCAA), g®r® jusque l¨ par le Centre Hospitalier dôAlbertville Mo¾tiers. Une ®tude de faisabilit®, 

associant lôANPAA de Savoie avec laquelle nous sommes conventionnés, a été réalisée courant 2008 avec la direction du 

CHAM. Cette ®tude a port® sur les missions actuelles du CCAA, les ressources humaines et lôimpact budg®taire. Fin 2008, 

une équipe pluridisciplinaire a été embauchée : elle rejoint notre antenne Tarentaise du P®lican, au sein dôun nouveau 

service médico-social dôaddictologie, install® 46 rue du Commandant Dubois, ¨ Albertville. 

 

Le Pélican Tarentaise est ouvert depuis début janvier 2009, pour toute personne présentant une conduite addictive. 

Son inauguration devrait avoir lieu courant 2009. 
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QUELLES PERSPECTIVES POUR 2009 ? 

 

2009  sôinscrit bien entendu dans le cadre des actions entreprises depuis de nombreuses ann®es et qui sont encore ¨ 

développer.  

Trois points  importants sont au moins à souligner. 

 

1. Les valeurs associatives 

Pour le colloque « Le cannabis dans tous ses états è, de novembre 2007, nous avions travaill® ¨ lô®dition dôun d®pliant du 

Pélican, qui affirme nos valeurs associatives et constitue un support de communication en direction du grand public et de nos 

partenaires. Nous avions également traduit ce dépliant sous la forme visuelle de panneaux reprenant les mêmes 

thématiques. 

 

Après ce premier travail, nous avons souhaité continuer notre réflexion sur les valeurs associatives, en proposant une 

concertation conviviale ¨ lôensemble des salari®s (dont le  nombre va croissant avec lôouverture du service Tarentaise), fin 

janvier 2009, avec les administrateurs. Une nouvelle rencontre sera programmée cet automne. Nous travaillons ¨ lô®dition de 

nouveaux documents pr®sentant les activit®s du P®lican (notamment le Centre de Soins, dôAccompagnement et de 

Prévention en Addictologie (CSAPA) et aussi les valeurs et orientations associatives. 

 

De m°me, notre ®volution voulue depuis de nombreuses ann®es vers lôaddictologie, nous am¯ne-tôelle en 2009 ¨ proposer 

une modification des statuts en Assembl®e G®n®rale extraordinaire, pour int®grer la notion dôaddictions. 

 

2. Le CÅÎÔÒÅ ÄÅ 3ÏÉÎÓȟ Äȭ!ÃÃÏÍÐÁÇÎÅment et de Prévention en Addictologie (CSAPA) 

 
Côest le grand chantier 2008/2009. Evolution vers lôaddictologie, identification de la prévention dans les missions des 

établissements qui étaient jusque là spécialisés soit en toxicomanie soit en alcoologieé Ce chantier, conduit par la direction, 

sous couvert du Bureau et du Conseil dôAdministration, a permis la pr®paration du dossier CSAPA qui a ®t® remis aux 

autorités de tutelles courant mars 2009 et sera examiné prochainement en Commission Régionale. Merci ¨ lôensemble des 

salariés, des administrateurs et partenaires (DDASS, ANPAA de Savoie, URIOPS) qui ont consacré du temps et apporté leur 

expertise à ce dossier de transformation du Centre de Soins Spécialisé pour Toxicomanes (CSST). 

 

3. Les cyberaddictions 

Fin 2008, nous avons publié les actes du colloque « Le cannabis dans tous ses états », en collaboration avec les éditions 

lôHarmattan. 

Le 4 juin 2009, jour de notre Assemblée Générale, se tient un second colloque partenarial portant sur les cyberaddictions. 

Dans lô®laboration de cette journ®e dô®tude, nous avons voulu nous intégrer dans une dynamique qui soit : 

V Participative  

Les addictions ne sont pas quôune maladie ; ces conduites interrogent lôensemble de la soci®t® civile et des acteurs. 

Les réponses ne peuvent quô°tre ®labor®es ensemble et dans un souci de confrontation et de construction. La 

présence de nombreux organismes dans le Comité de Pilotage souligne la nécessité de cette approche 

partenariale. 

V Evolutive 
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Créée il y a plus de deux décennies, dans le but « dôaider toute personne concern®e par les probl¯mes de 

drogues è, le P®lican est aujourdôhui confront® aux ®volutions soci®tales et individuelles. Côest pourquoi les 

r®ponses dôaujourdôhui (lôensemble des addictions) ne sauraient °tre celles dôhier (les drogues), même si elles 

conservent les mêmes assises, les mêmes références. 

 

 

 
 

COMMENT CONCLURE  ? 

 
 
 
 

En remerciant les adhérents,  les administrateurs, impliqués pour certains depuis de nombreuses années, dans la 

dynamique du Pélican. Comme vous lôavez compris, notre association nôest pas quôun gestionnaire de services mais entend 

participer aux débats, à la réflexion sur les addictions avec ou sans produit. 

 

En remerciant ®galement lô®quipe du P®lican, renforc®e cette ann®e avec lôarriv®e de Jacques Reulier, comme 

directeur adjoint, ®quipe constitu®e de salari®s de lôassociation et aussi dôintervenants mis ¨ disposition par les hôpitaux,  

2008 aura ®t® une ann®e de d®parts pour certains et dôarriv®es pour de nouveaux coll¯gues. 

 

Merci enfin aux partenaires, administrations et collectivités territoriales qui soutiennent notre action. 

 

 Au nom du Conseil dôAdministration et de lô®quipe du PELICAN, nous vous souhaitons bonne lecture de 

notre bilan dôactivit®. 

 
 
 
 Le Président,        Le Directeur, 

Michel ROUX        Michel BOULANGER 
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LE PELICAN est une association créée en Janvier 1980, dont le but est « d'aider toute personne concernée directement ou 

indirectement par les problèmes de consommations de produits toxiques ». 

Lôassociation, élit en Assemblée Générale, un Conseil d'Administration, composé de 14 personnes et qui se réunit 3 fois par 

an. 

Le Bureau chargé des affaires courantes est constitué de 8 membres et se réunit tous les mois. 

 

LE PELICAN si¯ge dans le Conseil dôAdministration des associations suivantes : 

 

L'ANITeA  Association Nationale des Intervenants en Toxicomanies et Addictologie,  

9 passage Gatbois  -  Paris  

 
L'ARCAVI Association de Réinsertion, de Contrôle Judiciaire et dôAide aux Victimes, Palais de Justice, 

Albertville 

LôARESO Association de Contrôle Judiciaire et dôAide aux Victimes, 11 Place St L®ger, Chambéry 

 
Le GRANIER  Association dôaide aux détenus et à leurs familles, rue des Belledonnes, Chambéry 

 
Le GRILLON  Service immobilier à vocation sociale, 125 rue du Bon Pasteur, Chambéry 

 

La MLJ   Mission Locale Jeunes du Bassin Chambérien, 72 rue Paulette Besson, Chambéry 

 

La MLJ   Mission Locale Jeunes de Tarentaise, 21 avenue Général Buisson, Albertville 

 

REVIH73/STS  Réseau Ville Hôpital 73 et Santé Toxicomanies Savoie, Hôtel Dieu,  Chambéry  

 
RÉGIE +  Régie de quartier, 352 rue du Mâconnais,  Chambéry 

 

La MRA   Maison Régionale des Addictions Rhône-Alpes, 9 Quai Jean Moulin, Lyon 

 

Le ResaAdH 73 Réseau Addictions VIH Hépatites ï Savoie ,  Maison des Réseaux de Santé de Savoie, 5 rue 

Pierre et Marie Curie, Chambéry 

 

 

 

 

 

 

 

 

,Å "ÕÒÅÁÕ ÄÕ 0%,)#!.ȟ ÓÕÉÔÅ ÁÕ #ÏÎÓÅÉÌ Äȭ!ÄÍÉÎÉÓtration du 29 mai 
2008 est composé : 
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Ʒ Monsieur Michel ROUX, secrétaire général d'association. Président. 

Ʒ Monsieur Guy POLETTI, pharmacien, Vice-Président 

Ʒ Monsieur le Docteur Olivier ROGEAUX, médecin hospitalier infectiologue, Vice-Président. 

Ʒ Monsieur Alain POËNSIN,  enseignant, Trésorier. 

Ʒ Maître Jean-Charles DETHARRE, avocat. Trésorier adjoint. 

Ʒ Monsieur Jean-Louis MARCELLIN, agriculteur. Secrétaire. 

Ʒ Madame Monette RAVIER, Repr®sentante de la Ligue des Droits de lôHomme, Secr®taire adjointe. 

Ʒ Monsieur Jean-Jacques DEVILLERS, Directeur dôassociation 

 

 

,Å #ÏÎÓÅÉÌ Äȭ!ÄÍÉÎÉÓÔÒÁÔÉÏÎ ÄÕ 0%,)#!.ȟ ÓÕÉÔÅ Û Ìȭ!ÓÓÅÍÂÌïÅ 'ïÎïÒÁÌÅ 
du 28 mai 2008, en plus du Bureau, est composé : 

 

Ʒ Monsieur Michel DURET, représentant de la Mutualité Française Savoie 

Ʒ Madame Nathalie BONHOMME, médecin, représentant l'Ordre des Médecins de Savoie 

Ʒ Association REVIH/STS, représentée par le Docteur Silvère BIAVAT 

Ʒ Madame Françoise SUISSE-GUILLAUD, pharmacienne hospitalière  

Ʒ Maître Frédéric VERRON, avocat 

Ʒ LôARESO 

 

 

Les partenaires financiers du PELICAN : 

 

Nous remercions les partenaires qui ont soutenu à notre action en 2008 : 

Ʒ La Direction Départementale des Affaires Sanitaires et Sociales de la Savoie (DDASS) 

Ʒ La Direction Départementale de Jeunesse et Sports 

Ʒ La Caisse Primaire d'Assurance Maladie de la Savoie (CPAM) 

Ʒ Le Conseil Général de la Savoie 

Ʒ Le Groupement Régional de Santé Publique (GRSP) 

Ʒ Chambéry Métropole 

Ʒ La Mutualité Française Savoie 

Ʒ L'A D O S E N  (Action et DOcumentation Santé pour l'Education Nationale) 

Ʒ Les Villes dôAix-les-Bains, Albertville, Chambéry, Rumilly, Cognin 

Ʒ La Mission Interministérielle de Lutte contre la Drogue et la Toxicomanie (MILDT) 

 

 

 

 

2. LA COMPOSITION DES ETABLISSEMENTS 
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Direction, Administration 

Michel BOULANGER  Directeur 

Jacques REULIER  Directeur Adjoint 

Martine SIBUET-BIZET  Cadre adminsitrative 

Bruno SBORDONE  Chef de service 

Sylvie ALDEBERT  Secrétaire de direction 

Halima BOUDAOUD  Agent dôaccueil et de bureau 

Christelle FEUILLEDET  Comptable 

Francine BOSCHER  Agent dôaccueil et de bureau  

 

 

Médecins 

Jean-Louis VOYRON  M®decin g®n®raliste, coordinateur de lôactivit® m®dicale 

Charles VANBELLE  Médecin généraliste 

Danièle VILLARD  Médecin généraliste 

Catherine PENAS  Médecin hospitalier, détachée du Centre Hospitalier Général 

Silvère BIAVAT   Médecin hospitalier, détaché du Centre Hospitalier Général 

Franco ROSSI   Médecin hospitalier, détaché du Centre Hospitalier Spécialisé 

 

 

Infirmières 

Françoise CARLE   

Laurence CAUÊT   

Marie-Hélène FIVEL   

Florence EICHENLAUB   

Soizic DUMONT   

  

Psychologues 

Dominique AMOUROUS  

Serge DUCRETTET   

Patrice PEIZIEU 

Charline MODOLO   

 

 

 

 

Educateurs 
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Anne-Sophie BADIN 

Dominique BLONDET 

Marie-Noëlle BUSNARDO 

Frédéric DAMAS 

Corinne DUMAS 

Denis MANIGAND 

Murielle NEUENSCHWANDER 

Karen PIERRETON 

Claire SERPOLLET en remplacement de Barbara RUIZ 

Sylvie VALLIN 

 

Travailleurs sociaux 

Martine AUGOYAT  Chargée de mission Insertion par lô®conomique 

Nicole DOUAUD  Assistante Sociale détachée du Centre Hospitalier Général de Chambéry 

Armelle BRUN   Chargée de mission auprès des saisonniers 

Marlène PICAUD  Assistante Sociale  

 

Agent de service 

Denise BILLON 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

3.  ,ȭ/2'!.)3!4)/. !$-).)342!4)6% 

 

Le service administratif est composé de : 
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CHAMBERY (siège) 

Une cadre administrative et financière 

Une secrétaire de direction 

Un agent  administratif 

Une comptable 

 

ALBERTVILLE 

Un agent administratif 

 

Les missions des intervenants administratifs, très diversifiées, évoluent en fonction  des nouvelles réglementations, des 

projets  et des nouvelles organisations. Leurs missions couvrent lôensemble des activit®s de lôassociation LE PELICAN. 

 

Quelques points repr®sentatifs de lôann®e 2008. 

 

Lô®quipe administrative a ®t® renforc®e en fin dôann®e 2008 suite à la reprise du CCAA dôAlbertville : 

V une comptable à mi-temps, au siège de Chambéry   

V un agent administratif au service  dôAlbertville  

En  2008   les principales missions de la cadre administrative, Martine Sibuet-Bizet   ont été : 

La gestion du personnel qui a  représenté environ 60 % de ses missions. 

Les mouvements du personnel se sont traduits par : 

 

V 9  embauches :   de janvier à décembre 

V 2 départs en congés maternité 

V 2 remplacements des  congés maternité 

V 1 remplacement ponctuel sur le poste dôaccueil ¨ Chamb®ry. 

V 1 départ définitif 

Les divers mouvements de personnel ont été importants cette année. Chaque dossier du personnel traité individuellement, 

demande une attention particulière et une connaissance des textes législatifs.  

Les relations des salariés de la structure avec la cadre administrative restent très cordiales. La cadre administrative est dans 

la mesure de sa disponibilit® ¨ lô®coute de tous les salari®s. Elle contribue par ces ®changes ¨ tisser le lien entre tous les 

intervenants avec un souci constant dô®galit® de traitement. Elle apporte ses compétences  pour  gérer la complexité des 

divers dossiers administratifs des salariés. 

 

Un nouveau logiciel de paie « APISOFT » a été mis en place en mars 2008. Il  a permis  dôabsorber un nombre plus 

important de salariés.  

Les relations avec les organismes de recouvrement des charges sociales ont été modifiées par la dématérialisation des 

déclarations. (Informatisation) 

 

 

 

La comptabilité : 

   

 Le Bilan financier et le compte de résultat consolid®s de lôassociation (regroupant  tous les services)  de lôexercice 

2007  est finalis® en janvier/ f®vrier 2008. Les imputations comptables se font  tout au long de lôann®e. 

 



13 
 

 Le Compte Administratif, document obligatoire pour toutes les structures médico-sociales, a été  élaboré 

conform®ment ¨ un mod¯le fix® par arr°t® du 30 janvier 2004. Il nôob®it pas aux m°mes logiques que le bilan 

financier de lôassociation. Il doit °tre d®pos® au plus tard le 30 avril de lôann®e N. Il suit la m°me logique de calcul et 

de présentation que le budget pr®visionnel. Un rapport financier  de lôann®e ®coul®e est ®labor® et joint au dossier 

de compte administratif transmis à la DDASS de Savoie et à la CRAM de Rhône-Alpes. 

Deux comptes administratifs sont élaborés (CSST / CAARUD) 

 

 Le Budget Prévisionnel  a ®t®  ®labor® conform®ment aux  modalit®s dôapplication du d®cret budg®taire du 22 

octobre 2003. La limite du d®p¹t de ce BP est le 31 octobre de lôann®e N - 1. Ce Budget Prévisionnel est un outil de 

travail précieux pour le suivi des comptes durant toute lôann®e (Respect des budgets allou®s).  

En octobre 2008, nous avons déposé 2 budgets prévisionnels  : 

 un budget 2009 CSST 

 un budget 2009 CAARUD  

Chaque budget est adressé aux autorités de tutelle et un cahier explicatif diff®rent suivant lô®tablissement est annexé. Ces 

documents transmis représentent une centaine de pages chacun. 

 

Lôann®e 2008 a vu la mise en place  de nouveaux projets.  

Un poste de comptable à mi-temps a ®t® cr®® et Christelle Feuilledet a rejoint lô®quipe administrative en octobre. La cr®ation 

de ce  poste  a permis une redistribution des tâches administratives,  en collaboration étroite avec la cadre administrative et 

la secrétaire de direction.  

Un poste dôagent administratif ¨ temps partiel  sur le service dôaddictologie  de Tarentaise a ®t® cr®®  et Francine Boscher a 

pris ses fonctions en décembre 2008. 

 

Les tâches confiées à chaque collaborateur administratif  sont ainsi en perpétuelle évolution. Ces changements apportent 

dynamisme, réflexion, et  positivent les missions de chacun.   

 

Le poste de secrétariat de direction : 

 

Le poste de secr®taire de direction a la particularit® dôavoir une tr¯s grande diversit® de  tâches, ce qui nécessite sans cesse 

une adaptabilit® en fonction des diff®rentes demandes ¨ traiter. Lôann®e 2008 a ®t® encore plus riche et dense que 2007 

avec notamment de nouvelles missions comme : 

V la réalisation des actes du Colloque « le cannabis dans tous ses états », travail de longue haleine qui a 

permis lô®dition dôun livre, 

V la participation au Comit® Technique sur le dossier administratif du Centre de Soins, dôAccompagnement et 

de Prévention en Addictologie (CSAPA) et la saisie du dossier, en lien avec la direction. 

V La participation au Comit® de Pilotage du prochain Colloque sur les Cyberaddictions et lôorganisation du 

Colloque (2008/2009). 

V La gestion administrative et statistique des outils de prévention de Dédale de Vie 

V La formation sur le logiciel Sphinx, logiciel de statistiques  

V La mise en place du site internet de lôassociation, en ®troite collaboration avec Education Sant® Savoie 

(2008/2009) 

A ces missions, se rajoutent comme les années précédentes :  

 

V Les statistiques sur  Progdis 
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Les  statistiques du centre de soins font lôobjet dôun relev® sur la  base de donn®es Progdis qui est aliment®e par lôensemble 

des intervenants du CSST.  

La gestion de Progdis permet ®galement dô®laborer le rapport dôactivit® type pour la DDASS de la Savoie et le Ministère de la 

Santé (Direction Générale de la Santé). 

 

V Lôenqu°te RECAP 

La base de donn®es de Progdis permet ®galement dôenvoyer ¨ lôOffice Fran­ais des Drogues et des Toxicomanies (OFDT), 

un rapport  anonymisé « RECAP »  qui recense tous les types de consommation de substances psychoactives sur le 

département de la Savoie. Ces données ainsi que celles des autres départements permettent ensuite ¨ lôOFDT dô®tablir un 

rapport national. 

 

V Le bilan dôactivit® 

Comme chaque année, le secrétariat de direction est chargé de la production du bilan annuel, en fonction des éléments de 

bilan de chacun des membres de lô®quipe.  Au pr®alable il est n®cessaire dôeffectuer de nombreuses requ°tes sur le logiciel 

Progdis  pour conna´tre lôactivit® de chaque service. Le bilan est ensuite dactylographié, mis en page, et finalisé courant 

mars de chaque année.  

 

V Les dossiers de demande de subvention 

Les dossiers de demandes de subvention sont toujours aussi nombreux, différents les uns des autres et sont à élaborer et à 

d®poser tout au long de lôann®e. . Chaque dossier a sa sp®cificit® selon les administrations aupr¯s desquelles nous les 

d®posons (CPAM, Conseil R®gional, Conseil G®n®ral, DDASS,é.). Chaque action financ®e fait  lôobjet dôun compte-rendu 

dôactivit® d®taill® et dôun compte-rendu financier. Des imp®ratifs de dates sont ¨ respecter que ce soit dans lô®laboration de la 

demande ou bien dans le compte rendu de lôactivit®. Si ces imp®ratifs ne sont pas respect®s, les subventions peuvent ne pas 

nous être versées.  

 

V Les compte-rendus de réunion 

 

Le secrétariat de direction assiste à de nombreuses réunions, certaines fois en tant que membre de comité de pilotage 

(Colloque Cannabis, Dédale de Vie, réunion institutionnelle, Il  effectue les prises de notes, la rédaction des différents 

compte-rendus et leur diffusion, ainsi que toute la gestion administrative, de communication (externe et interne).  

 

V Et bien dôautres missions quotidiennes encoreéé. 

 

Le poste dôagent dôaccueil 

 

Depuis septembre 2005, un poste dôagent administratif charg® de lôaccueil t®l®phonique et de visu, au Centre de Soins, a ®t® 

p®rennis®. Lôagent dôaccueil a un poste strat®gique dans la structure : elle est charg®e de lôaccueil des publics (parfois 

impatients,é.), des prises de rendez-vous et des liens entre les collègues, concernant les informations quotidiennes du 

centre de soins. Une moyenne de 30 à 40 appels téléphoniques est enregistrée par jour. 

 

 

Lôagent dôaccueil participe ¨ lôactivit® administrative (notamment liée au centre de soins) et gère la documentation de la 

bibliothèque qui peut être consultée par toute personne. Elle gère également tout ce qui est frappe de courriers, 

dôattestations et fait le lien avec les collègues au moyen de Progdis (logiciel de gestion du dossier patient) ainsi que le 

classeur r®pertoriant lôactivit® journali¯re (accueil de visu et t®l®phonique). Elle g¯re lôoccupation de la salle dôattente et doit 
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être attentive aux personnes qui attendent  leur rendez-vous. 

 

 Les deux principales difficult®s quôelle rencontre sont : 

- La gestion, avec lôaide de lô®quipe pluridisciplinaire dôun grand nombre de patients qui souhaiteraient rencontrer un 

professionnel imm®diatement (de pr®f®rence le m®decin). Il faut °tre ¨ lô®coute afin dô®viter toute montée de 

violence,  leur expliquer le fonctionnement du Pélican ainsi que le protocole de la prise en charge. 

- En ce qui concerne les prises de rendez-vous, il faut être capable de savoir en peu de temps si le patient vient de 

son propre gr® ou sôil est envoy® par la justice : est-ce une obligation de soins ou une injonction thérapeutique ? 

Lôagent dôaccueil doit ®galement orienter les personnes vers les différents services. Elle se trouve confrontée aux 

disponibilités dans les agendas pour les prises de rendez-vous. 

La fonction dôagent dôaccueil est  tr¯s enrichissante au niveau des ®changes et du contact direct avec les patients et leur 

famille. 

Un poste dôagent dôaccueil a ®galement ®t® mis en place fin 2008, ¨ Albertville, dans le cadre de la reprise du CCAA. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4.  PRESENTATION DES ETABLISSEMENTS 
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I. Le Centre de Soins Spécialisé pour Toxicomanes (CSST) LE PELICAN  

 

 

 

 

 

 

II. ,Å #ÅÎÔÒÅ Äȭ!ÃÃÕÅÉÌ ÅÔ Äȭ!ÃÃÏÍÐÁÇÎÅÍÅÎÔ à la Réduction de Risques pour 
Usagers de Drogues (CAARUD) ɀ Siège administratif : 60 rue du Commandant 
Perceval à Chambéry 

 

 
 

 

III.  La prévention 

 

    La Maison Dacquin est un service du CSST.      

5. ,%3 ,)%58 $ȭ).4%26%.4)/. 

Le Pélican Chambéry, 

siège de l'association

Le Pélican Tarentaise

Service médico-social d'addictologie

Les antennes du PELICAN

Aix-les-Bains

Belley

Maurienne (antenne d'addictologie (porteur ANPAA73)

La Boutique

(Espace Solidarité)

La Maison Dacquin

Le Point Info Cannabis

Actions de prévention 
départementales et 

régionales 
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I. Le Centre de Soins Spécialisés pour Toxicomanes (CSST) LE PELICAN  

1. CHAMBERY 

 

V 60 rue Commandant Perceval - 73000 CHAMBERY ï contact@le-pelican.org  

V Horaires d'ouverture : du lundi au vendredi, de 8H30 à 12H et de 14H à 18 H, et sur rendez-vous  

V Interventions : sociales, éducatives, psychologiques, médicales et infirmières 

 

2. TARENTAISE 

 

Service médico-social dôaddictologie  

V 46 rue du Commandant Dubois - 73200 ALBERTVILLE  - asslepelican@wanadoo.fr  

Horaires dôouverture :  

o Lundi de 9h à 12h et de 13h à 18h  / Mardi : de 8h45 à 12h30 et de 13h à 19h  / Mercredi de 9h à 16h 

(Jeunes consommateurs uniquement) / Jeudi : de 9h à 12h et de 13h à 19h / Vendredi de 8h30 à 12h30 et 

de 13h à 17h. 

Interventions : éducatives, psychologiques, médicales, infirmières, 

V Permanences à Moûtiers et dans des stations de sports d'hiver 

o Un vendredi sur deux, de 11h à 12h30, dans les locaux du Centre Hospitalier 

V Permanences à Bourg Saint Maurice 

o Selon les besoins 

V Permanences dans les stations 

o Horaires variables (saisons) 

 

 

3. LES ANTENNES 

 

Antenne à AIX-LES-BAINS 

V Villa David, 32 rue des Prés Riants ï 73100 AIX-LES ïBAINS 

V Horaires d'ouverture : Le mardi de 14h00 à 17h00, le vendredi de 9h à 12h et sur rendez-vous  

V Permanence d'accueil et d'orientation 

 

Antenne à BELLEY 

V Bureau du m®decin conseil de la Caisse Primaire dôAssurance Maladie, au 2¯me ®tage 

V Horaires d'ouverture : Le jeudi matin (de 9h à 12h), sur rendez-vous 

V Permanence d'accueil et d'orientation 

 

Antenne dôaddictologie Maurienne (porteur ANPAA73) 

V 7 rue de lôOrme ï 73300 Saint-Jean de Maurienne   

ccaa-maurienne@wanadoo.fr et http://addictomaurienne.monsite.orange.fr  

V Permanences téléphoniques : Du lundi au vendredi (de 8h30 à 12h) 

V Consultations sur rendez-vous 

V Informations, conseil technique aux professionnels du secteur sanitaire et social 

V Prévention des risques alcool, tabac et autres conduites addictives à risques 

 

 

 

4. LES CENTRES DE DETENTION 

 

V Chambéry et Aiton 

Actions de prévention 
départementales et 

régionales 

mailto:contact@le-pelican.org
mailto:asslepelican@wanadoo.fr
mailto:ccaa-maurienne@wanadoo.fr
http://addictomaurienne.monsite.orange.fr/
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V Interventions éducatives hebdomadaires (le mercredi matin pour la Maison dôArr°t de Chamb®ry et le vendredi toute  

la journ®e pour le Centre de D®tention dôAiton) 

 

5. LES APPARTEMENTS THERAPEUTIQUES ET RELAIS 

 

V 4 appartements à Chambéry pour personnes seules ou en couple, avec enfant éventuellement 

V Suivi éducatif et psychologique, en lien avec l'équipe du centre d'accueil et de soins 

 

6. SUIVI EXTRA MUROS 

 

De nombreuses personnes usagers de drogues sont suivies à l'extérieur, en lien avec les équipes concernées : hôpitaux, 

médecins généralistes et pharmaciens. Missions Locales Jeunes, foyers, le Grillon, associations de contrôle judiciaire, 

Service P®nitentiaire dôInsertion et de Probation, entreprises d'insertion, dans les quartiers, centres d'hébergement et de 

réadaptation sociale,... 

 

 

 

II.  ,Å #ÅÎÔÒÅ Äȭ!ÃÃÕÅÉÌ ÅÔ Äȭ!ÃÃÏÍÐÁÇÎÅÍÅÎÔ Û ÌÁ 2ïÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ 2ÉÓÑÕÅÓ ÐÏÕÒ 5ÓÁÇÅÒÓ 
de Drogues (CAARUD) 

 
Ç La Boutique : 

V Permanences à l'Espace Solidarité 

V 37 rue Saint François de Sales, 73000 CHAMBERY 

V Interventions infirmières et éducatives 

V Interventions sur sites (Cantine Savoyarde, CHRS, rue, Chamb®ry le Hauté) 

 

 

 

III.  La prévention  

 

Ç La Maison Dacquin  

V Pôle de prévention des conduites addictives 

V 31 rue Dacquin, 73000 CHAMBERY 

V Prévention des conduites addictives, mutualisation, appui méthodologique, adolescence et conduites à risque 

V Permanences secrétariat : tous les matins de 8h30 à 12h. 

V Activité départementale  (Expositions,é) 

 

Ç Le Point Info Cannabis 

V 31 rue Dacquin, 73000 CHAMBERY 

V Accueil anonyme et gratuit 

V En Savoie (Chambéry, Albertville) 

V Sur rendez-vous : lieux et horaires, se renseigner au siège 

 

 

 

 

 

 

 

6.  LES STAGIAIRES 
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&ÏÒÍÁÔÉÏÎ Äȭ%ÄÕÃÁÔÅÕÒ 3ÐïÃÉÁÌÉÓï 
 
 

- Aurore NICOLLEAU, formation Educatrice spécialisée, du 30 juin au 24 août 2008 (IREIS Annecy) 

- Magalie MEUNIER, formation Educatrice Spécialisée, du 26 octobre 2007 au 27 janvier 2008 (IREIS Annecy) 

 

Formation de Moniteur -Educateur  
 

- Stéphanie BERTALAY, du 1
er

 octobre 2007 au 13 avril 2008 (IREIS Annecy) 

- Stéphanie BRIQUEZ, du 18 septembre 2007 au 15 février 2008  (IREIS Annecy) 

 
Formation Psychologue 
 

- Emeline STEINBACH, formation psychologue, du 19 octobre 2007 au 30 juin 2008 (Université de Savoie) 

 

Formation de Conseillère Conjugale  
 

- Bernadette ALBRIEUX-PACHOUD, formation de Conseiller Conjugal et Familial, du 18 au 23 août 2008 (Ecole des 

Parents et des Educateurs de lôIs¯re) 

 

Formation  ÄÅ #ÏÎÓÅÉÌÌÅÒ Äȭ)ÎÓÅÒÔÉÏÎ ÅÔ ÄÅ 0ÒÏÂÁÔÉÏÎ  
 

- Florian ROUSSET, formation de Conseiller dôInsertion et de Probation de lôAdministration P®nitentiaire, du 12 au 30 

mai 2008 (Ecole Nationale dôAdministration P®nitentiaire) 
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LA  PRÉVENTION 

 
1 La Maison Dacquin 

2 Typologie des actions de prévention 

3 Prévention auprès des travailleurs saisonniers de stations de sports dôhiver 

4 Le Point Info Cannabis (P.I.C) 

5 Les actions de prévention à Rumilly 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1.  LA MAISON DACQUIN 
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Le P®lican et lôANPAA 73 ont renforc® leur collaboration en g®rant un p¹le de pr®vention sur les conduites addictives : la 

Maison Dacquin. 

Ce pôle de prévention permet de : 

- renforcer des actions de prévention des conduites à risque auprès des adolescents au travers des outils de 

pr®vention. Lôensemble des expositions est g®r® par la Mutualité Française Savoie et Le Pélican, et mis à 

disposition depuis la Maison Dacquin, 

- proposer des consultations individualisées auprès des jeunes  consommateurs. Le PIC (Point Info Cannabis) a été 

d®plac® ¨ la Maison Dacquin. Des consultations individuelles pr®ventives sur dôautres addictions ont ®galement 

lieu à cet endroit, 

- organiser des s®ances de pr®vention collectives en milieu scolaire, dans les entreprises, é 

- mutualiser les moyens et apporter un appui méthodologique pour les acteurs de prévention. 

 

2008 : Agrandissement des locaux de la Maison Dacquin 

Dans le cadre du Fonds Interministériel pour la Prévention de la Délinquance, Chambéry Métropole a b®n®fici® dôune 

subvention  afin de prendre en charge les travaux dôagrandissement de la Maison Dacquin. En effet, initialement, les locaux 

avaient une superficie de 60m2, devenus exigû au regard de notre activité quotidienne. Des locaux attenant aux nôtres ont 

fait lôobjet dôimportants travaux afin dôobtenir une superficie totale de 100m2. LôOPAC de Chamb®ry a r®alis®, en lien avec le 

Pélican, les travaux dôagrandissement. Les locaux ont été opérationnels dès septembre 2008 et permettent un meilleur 

accueil du public et des professionnels. 

 

I. Présentation des outils de Dédale de Vie  

La Mutualité Française Savoie et Le Pélican gèrent  un ensemble dôexpositions qui sont des outils de prévention. Ces outils 

sont les expositions : 

- Dédale de Vie 

- Dédale au Travail 

- Educ.com 

- Vive la Perf ! 

 

D®dale de Vie est une exposition interactive sur lôadolescence, r®alis®e en 2000 par une trentaine dôacteurs savoyards de 

prévention. 

Cette exposition est principalement utilisée en Savoie, mais également dans des départements limitrophes et au plan 

national. 

Lôexposition D®dale de Vie a ®t® dupliqu®e : 

 A Amiens, en 2003, par lôAssociation Le Mail 

 A Strasbourg, en 2006, par le Conseil Général du Bas Rhin 

 A Rouen, en 2005, par lôassociation La Boussole 

D®dale de Vie sôapparente ¨ un concept int®grant : 

 une th®matique (lôadolescence et les conduites ¨ risque) 

 un design (exposition, style Bandes Dessinées, graphisme) 

 une pédagogie (approche partenariale, formation des animateurs) 

Ce concept a été décliné en plusieurs modules : 

 Educ.com, module destiné à la communauté éducative, 

 Dédale au Travail, module complémentaire en direction des publics ayant quitté le monde scolaire, dans 

une recherche de travail ou déjà en activité professionnelle. 

 Vive la Perf ! exposition interactive sur la performance et les conduites ¨ risque, en direction dôadolescents 

ou de jeunes adultes. 

Lôassociation Le P®lican et la Mutualit® Fran­aise Savoie sont les porteurs de lôensemble des expositions. 

Le Pélican est chargé de la gestion quotidienne, en partenariat avec la Mutualité Française Savoie, sous couvert du Comité 

de Pilotage. 

La gestion administrative et logistique des expositions représente une activité indispensable au bon fonctionnement général 

des expositions, elle se réalise depuis la Maison Dacquin. 

 

Cette gestion consiste particulièrement en : 
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 Lôinterface avec les services, structures, ®tablissements scolaires, par t®l®phone, mail, courrier (présentation des 

outils, des conditions de r®servation,é) 

 Lô®laboration du cahier des charges et la facturation, 

 La gestion du calendrier des expositions et des formations, 

 Le prêt et la réception des expositions (vérification complète du bon état général), 

 La r®ception des fiches dô®valuation et le traitement avec le comit® de pilotage, 

 La participation aux réunions du comité de pilotage, 

 Lô®laboration des compte-rendus et envois, 

 

Bilan 2008 des expositions  

En 2008, il y a eu   28 locations pour lôensemble des expositions qui se répartissent de la manière suivante : 

 13 locations pour Dédale de Vie 

 8 locations pour Dédale au Travail 

 2 locations pour Educ.Com 

 5 locations pour Vive la Perf ! 

Au total, 147 animations des outils ont eu lieu dans les structures suivantes :  

 115 animations dans 12 collèges 

 21 animations dans 2 lycées 

 1 animation en association 

 6 animations en structures dôh®bergement 

 4 animations dans dôautres structures 

Animations par  tranche dô©ge pour un public total de 1 647 personnes (748 femmes et 783 hommes)  

 38 pour les 10/13 ans 

 86 pour les 13/15 ans 

 24 pour les 15/18 ans 

 5 pour les 18/21 ans 

 2 pour les plus de 25 ans 

Animations par outils 

 Dédale de Vie en Famille  77 

 Dédale de Vie en cours  93 

 Dédale de Vie en Ville  73 

 Dédale de Vie au Travail  9 

 Vive la Perf !   16 

Les principaux thèmes abordés lors des animations : 

 Santé    105 

 Sexualité   85 

 Citoyenneté   65 

 Conduites addictives  112 

 Relation à soi   82 

 Relation aux autres  121 

 Relation à la loi   90 

 Relations Jeunes et Adultes 99 

 Violence    95 

 Stress    64 

 Mal être    72 

 Autres    19 

 

Deux opinions émergent : 

 Un avis g®n®ral  relativement satisfaisant concernant lôensemble des expositions (1 516 avis favorables 

contre 34 défavorables)  



23 
 

 Lôoutil D®dale de Vie est ressenti comme non pertinent aupr¯s des lyc®ens (tranche dô©ge) mais adapt® 

pour les collégiens. 

Le comité de pilotage 

Le comité de pilotage est le garant du suivi de lôensemble des expositions et de sa bonne utilisation. 

Il se réunit au moins deux fois par semestre. 

 

Le comit® de pilotage sôest r®uni 5 fois en 2008 : 

 17 janvier 2008 

 19 février 2008 

 24 mai 2008 

 16 octobre 2008 

 Le 5 décembre 2008 

 

Journée nationale Inter-Dédale 

Une journ®e dô®changes, propos®e aux promoteurs des expositions D®dale de Vie, aux membres des comit®s de pilotage a 

eu lieu le 5 d®cembre 2008, au Lyc®e H¹telier de Challes les Eaux. Lôobjectif de cette rencontre a été principalement 

dô®changer autour des diff®rentes pratiques dôutilisation, dô®valuation, dô®volution de lôoutil D®dale de Vie. Elle a r®uni les 

partenaires suivants : 

V Education Nationale 

V Conseil Général de la Savoie 

V Conseil Général du Bas Rhin 

V Association AID 11 de Carcassonne 

V Association le MAIL, dôAmiens 

V Association le PELICAN 

V Le Réseau Information Toxicomanie Maurienne 

V La MGEN 

V La Mutualité Française Savoie 

V LôUnion D®partementale des Foyers de Jeunes Travailleurs de Savoie 

 

Le programme de la journée a notamment porté sur : 

 

V Les diff®rents modes dôanimation de D®dale de Vie, les limites de son utilisation 

V Les évolutions pour les expositions 

V Les perspectives 

Ces ®changes ont ®t® tr¯s enrichissants, constructifs sur les m®thodes dôanimation des autres structures. Certaines 

travaillent beaucoup avec lôEducation Nationale et ¨ la demande des ®tablissements scolaires, dôautres mobilisent un r®seau 

et travaillent autour dôun objectif commun en faisant venir D®dale de Vie sur un temps ponctuel. Lôexposition a ®galement ®t® 

présentée par le Conseil Général du Bas Rhin en prison, auprès de détenus. Pour la structure de Carcassonne, lôexposition 

est présentée en Centres de Loisirs, dans les clubs sportifs, chez les élèves de primaire (8/10 ans). 

En conclusion, Dédale de Vie reste un outil très attractif et continue de provoquer le dialogue autour des conduites à risque, 

malgré quelques bulles devenues un peu désuètes.   

En 2009, un projet de rénovation sera élaboré.  

 

 

 

 

 

 

 

Le site internet de Dédale de Vie : www.dedaledevie.fr   

Le site internet de Dédale de Vie présente : 

http://www.dedaledevie.fr/
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 les différentes expositions 

 le calendrier des locations 

 les documents pédagogiques 

 les coordonn®es des responsables des personnes ayant b®n®fici® dôune duplication de Dédale de Vie et du 

Pélican. 

 

Les outils de communication 

                
 

 

II.  Prévention des conduites addictives  

 

La prévention individualisée 

La Maison Dacquin informe les personnes (adolescents, parents, jeunes consommateurs,é) sur les substances 

psychoactives. 

Des professionnels aident les personnes à évaluer les consommations, les risques sociaux et les risques sanitaires 

encourus. Ils les accompagnent et les orientent si besoin vers un service sp®cialis® (CSST, CCAA,é). 

La Maison Dacquin traite également des addictions sans produit (jeux, internet,...). 

Les consultations se font sur rendez-vous, sont anonymes et gratuites. 

 

En 2008, 243 personnes ont été reçues pour des consultations à la Maison Dacquin, dont : 

 

 

 

 

 

 

 

 

La prévention collective : le bilan annuel départemental 

En 2008, la Maison Dacquin a réalisé le bilan annuel départemental des actions de prévention des addictions, à partir du 

bilan des partenaires : 

- La Maison Dacquin  (Le Pélican) 123 

- [Ω!bt!!то   47 

- Le Pélican (Section Tarentaise) 39 

- [Ω!59{{ то   51 

- [ΩŀƴǘŜƴƴŜ ŘΩ!ŘŘƛŎǘƻƭƻƎƛŜ aŀǳǊƛŜƴƴŜ 20 

- Le RITM    18 

- [Ω9ŘǳŎŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ   4 

Soit 302  actions réalisées sur le département de la Savoie.  

 

 

 Le Territoire dôAix-les-Bains 

 

Depuis le mois de septembre, avec la cr®ation dôun nouveau poste dô®ducateur sp®cialis® ¨ la Maison Dacquin, nous avons 

la volont® dô°tre plus pr®sent sur le secteur dôAix les Bains tant au niveau de la pr®vention collective quôindividualisée. 

Consommateurs 

reçus 

Sur le site de 

Chambéry 

Parents 

Chambéry 

66 76 
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La prévention collective 

 

Diff®rents contacts ont ®t® pris avec des partenaires, ainsi des actions ont pu °tre mises en place et dôautres sont en cours. 

 Collège le Revard ï Grésy sur aix 

Depuis le début du mois de septembre, nous nous sommes engag®s dans la politique de pr®vention du coll¯ge pour lôann®e 

2008/2009. Dans ce cadre, nous participons au conseil dôadministration et au comit® dô®ducation ¨ la sant® et ¨ la 

citoyennet® afin dô®tablir un programme qui r®ponde aux mieux aux besoins des jeunes et des professionnels de 

lô®tablissement. Pour ce faire, nous avons ®labor® un questionnaire abordant diff®rentes th®matiques (les comportements ¨ 

risque, lôalimentation, le sommeil, la violence, les produits stup®fiants, lôalcool, internet, les jeux,é) ¨ lôattention des jeunes 

mais ®galement des professionnels et des parents. Ce questionnaire nous a permis de diagnostiquer et dô®valuer les 

comportements des jeunes et ce quôen per­oivent les adultes afin de mesurer le d®calage entre la perception des élèves et 

des adultes et de décliner un programme de sensibilisation adéquat. 

Une séance de sensibilisation autour des comportements à risque chez les adolescents est programmée début janvier 2009, 

en direction des professionnels. Une soirée débat avec les parents dô®l¯ves va ®galement avoir lieu. Diff®rentes actions 

aupr¯s des ®l¯ves vont °tre men®es tout au long de lôann®e avec lôutilisation de lôoutil D®dale de Vie pour les classes de 

6
ème

. 

 Lycée la Savoisienne 

Dans le cadre de notre partenariat avec lôAssociation Education Santé Savoie, nous avons décidé de collaborer dans la mise 

en îuvre dôun programme r®gional ®labor® par la F®d®ration Rh¹ne Alpes dôEducation pour la sant® (FRAES). Ce projet 

autour de la prévention des conduites addictives auprès de jeunes scolarisés se déroule au lycée professionnel la 

Savoisienne à Drumettaz-clarrafond durant lôann®e scolaire 2008/2009.                                                                                

Lôobjectif g®n®ral est de sensibiliser les jeunes sur les effets des consommations de produits psycho-actifs, les risques de 

dépendances associés, en les impliquant dans une démarche participative.  

 

Dans un premier temps, nous allons intervenir sur différentes séances pour travailler avec les jeunes autour de leurs 

représentations sur les prises de risque, sur les produits et leurs effets. Une réflexion sera ensuite menée sur le travail de la 

prévention, les leviers et les messages possibles. Ces échanges ayant pour objectif dôamener les jeunes ¨ réaliser des 

affiches de pr®vention sur des messages quôils souhaiteraient faire passer.  Une affiche sera retenue dans lô®tablissement et 

sera exposée au niveau régional avec les 7 autres affiches réalisées par les établissements qui sont inscrits dans  ce même 

projet. 

La prévention individualisée 

 

Notre travail en partenariat avec les ®tablissements scolaires du secteur dôAix les Bains, outre de mener des actions et des 

programmes de prévention collective, a  pour visée  la mise en place de consultations de proximité en direction des jeunes 

consommateurs. Lôobjectif est dôinformer les adolescents et/ou les parents sur les substances psychoactives ainsi que sur les 

addictions sans produit (jeux, internet) mais aussi de les aider à évaluer leurs consommations et les orienter vers un service 

sp®cialis® si besoin. Pour le secteur dôAix les Bains, les personnes peuvent °tre rencontr®es ¨ la Villa David mais ®galement 

au sein de lô®tablissement scolaire. 

Depuis le mois de septembre,  3 jeunes scolarisés au collège de Gr®sy sur Aix ont ®t® re­us avec leurs parents ainsi quôun 

jeune scolarisé à la Savoisienne. 

 

 

 

 

 

 La Maison des Adolescents 

 

Le projet de la Maison des Adolescents sôest appuy® sur un diagnostic des besoins du territoire et de lôexistant.  Elle 

sôadresse en priorit® ¨ des adolescents en proie ¨ des difficult®s faisant que leurs familles, les professionnels et les 

institutions atteignent isolément, les limites de leurs compétences. Elle réunit les dispositifs sanitaires, sociaux, éducatifs et 
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juridiques dont les jeunes peuvent avoir besoin pour faire face aux difficult®s quôils rencontrent. Les diff®rents partenaires 

intervenant au sein de la Maison des Adolescents  sont : le Centre de Soins pour Adolescents, le Point Ecoute, le Centre de 

Planification et dôEducation Familiale, la Maison Dacquin, Résonances et la Protection Judiciaire de la Jeunesse. 

 

 

Dôune mani¯re générale, les missions de la Maison des Adolescents sôarticulent autour de : 

 Lôaccueil, lô®coute, lôinformation, lôorientation, 

 Lô®valuation des situations, 

 La prise en charge médicale, 

 Lôaccompagnement ®ducatif, social et juridique. 

 

Depuis le début du mois de novembre, la Maison Dacquin participe aux missions de la Maison des Adolescents sous la 

forme dôune permanence et dôune participation aux réunions. 

Ce temps de présence a lieu le mercredi après-midi avec  pour objectif de recevoir des jeunes ayant une problématique de 

consommation de produits (alcool, haschich, autres stup®fiants,..), ou dans des comportements dôaddictions aux jeux, 

interneté 

Les r®unions se d®roulent le vendredi matin de 10 H 30 ¨ 12 H 00 et sôarticulent autour de deux temps : échange autour des 

informations g®n®rales et plate forme dô®valuation des situations rencontr®es durant la semaine. 

 LôEducation Nationale 

 

La quasi majorité des jeunes étant scolarisée, la Maison Dacquin collabore naturellement avec lôEducation Nationale. 

Afin dô°tre au plus pr¯s du public rencontr®, de mieux comprendre les probl®matiques, la Maison Dacquin intervient de 

différentes manières, notamment avec : 

- la participation aux groupes relais ou aux Comités dôEducation ¨ la Sant® et ¨ la Citoyennet® (CESC) des 

établissements scolaires 

- la mise ¨ disposition dôoutils permettant une meilleure d®finition des strat®gies de prise en charge des jeunes en 

difficultés 

- la formation ¨ lôutilisation dôoutils de pr®vention, tel D®dale de Vie 

- la participation à des campagnes de prévention 

- la mise en place de soirées débats 

- les actions en direction des jeunes (participation ¨ des d®bats, des travaux,é) 

- la proposition de prise en charge de jeunes repérés comme consommateurs de produits psychoactifs ou ayant 

évoqué leur consommation 

- la proposition dôaccueillir des parents  ayant des difficult®s avec leurs enfants adolescents,é 

 

 La Communauté Educative 

 

La Maison Dacquin participe, sur invitation, aux CESC des collèges et lycées de Chambéry et sa banlieue. 

Grâce à ces CESC, nous pouvons échanger, réagir à des évènements, proposer des solutions, proposer des outils de 

pr®ventioné 

Ces comités permettent également de repérer certains élèves en difficultés et ainsi de mieux les prendre en compte et 

dôamener ces ®l¯ves vers une rencontre, voire si besoin, vers une structure de soins. 

 

 Les parents dô®l¯ves 

Des soir®es d®bats informatives aupr¯s de parents dô®l¯ves sont organisées. 

Ces soir®es sont g®n®ralement construites avec des partenaires. Ces temps dô®change permettent aux parents de 

sôexprimer sur leurs difficult®s dans lôexercice de la parentalit® et face aux problèmes liés de lôadolescence. 

Les thèmes qui reviennent le plus souvent sont la loi, lôapplication de la loi, la gestion du trafic, les lieux ressources,é 

Des parents sensibilisés prennent parfois rendez-vous ultérieurement pour évoquer des situations et exprimer des difficultés 

plus personnelles. 

 Les peines de stage de sensibilisation aux dangers de lôusage de produits stup®fiants 

La loi relative à la prévention de la délinquance du 5 mars 2007 

                  

Rappel des textes 
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Ce stage a pour objectif de faire prendre conscience  à la personne des conséquences dommageables pour la santé et pour 

la soci®t® de lôusage de produits stup®fiants. 

 

Les thématiques 

 

Ce stage sôarticule autour de trois composantes :  

 

ü Lôaspect sanitaire (drogues et sant®), 

üLôaspect judiciaire (drogues et loi), 

ü Lôaspect social (drogues et soci®t®). 

 

D®cision de lôapplication de la mesure 

 

Cette mesure peut être décidée :  

- A l'occasion du délit d'usage de produits stupéfiants. Ceci concerne essentiellement les usagers de 

drogues occasionnels ou réguliers mais pas encore problématiques. 

- A l'occasion d'une infraction, conduite d'un véhicule sous l'influence de produits stupéfiants, les atteintes à la 

vie, les infractions entraînant une mise en danger de la personne, les atteintes à l'intégrité physique ou 

psychique de la personne les extorsions et les dégradations. 

 

Les objectifs 

 

Le principal objectif est :  

ü La prise de conscience :  

- Des dommages sanitaires induits par la consommation de produits stupéfiants, 

- Des incidences sociales d'un tel comportement. 

Cette information sur les dommages et les risques encourus, doit être de nature à modifier les habitudes d'usage.  

Il s'agit de rendre la personne capable de faire face à ses responsabilités. Le stage peut-être le moment privilégié 

pour que l'usager réfléchisse sur sa consommation, en présence de professionnels de santé et puisse, 

éventuellement, amorcer une démarche de soins. 

 

Contexte : 

Ce stage est proposé dans le cadre des alternatives aux poursuites et de la composition pénale. 

Il est ordonné dans le cas de l'ordonnance pénale et à titre de peine complémentaire. 

 

Modalit®s dôex®cution :  

Les modalités d'exécution de stages distincts doivent être organisées :  

ü Pour les usagers mineurs et les usagers majeurs 

ü Selon la cat®gorie dôusager :  

- délit dôusage de produits stup®fiants, 

- infraction cons®quente a lôusage (violences routi¯res,é). 

Il doit être effectué dans un délai de six mois à compter de la date de condamnation définitive. La durée préconisée est de 

deux jours. 

Les stages sont placés sous le contrôle du délégué du procureur ou du  SPIP pour les majeurs, et du délégué du procureur 

ou de la  P.J. J pour les mineurs. 

Par principe, les frais du stage sont à la charge de la personne. 

 

ORGANISATION DU STAGE SUR CHAMBERY 

 

Des rencontres préalables entre la Maison de la Justice et du Droit, le Parquet, le Pélican, l'Association Nationale de 

Prévention en Alcoologie et Addictologie ont permis d'établir un programme expérimental sur deux jours. Ce stage se veut 

traiter de toutes les addictions, les stupéfiants (notamment le cannabis) étant souvent associés à l'alcool et au tabac. 

 

 

 

 

BILAN ET PERSPECTIVES 

 

Ce premier stage se voulait expérimental,  même si un travail préparatoire avait été effectué, des tâtonnements et des 

réajustements ont été opérés par rapport au programme initial. 
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Les stagiaires 

Le stage sôest  déroulé avec quatorze participants (dont deux jeunes filles). 

Si dans un premier temps, tous étaient légitimement sur la défensive, les stratégies utilisées et l'état d'esprit des animateurs 

dans leurs interventions ont largement contribué à une participation correcte de leur part. La grande majorité a pris part au 

débat avec respect et sérieux.  

 

LA PARTICIPATION DU PELICAN 

 

Fallait-il participer à ce type de stage qui est, rappelons-le dôabord une peine ¨ lôencontre de personnes consid®r®es comme 

délinquantes ? Des débats au plan national (ANITeA) et départemental, avec les autres associations, nous ont amené à 

préciser notre position : prudence à ne pas confondre ces peines de stage avec les modes de prévention qui sont les nôtres. 

Prudence aussi ¨ ne pas modifier lôimage du P®lican qui nôest pas un service m®dico judiciaire. Interrogations enfin quant ¨ 

lôefficience de ces stages, pour ses b®n®ficiaires. 

 

Notre choix a donc été : 

 De ne pas être promoteur de ces stages, 

 De participer pleinement à la composante « Santé et Société » des stages, 

 De participer aux ®valuations, afin dôanalyser au mieux la pertinence ou les limites de ce dispositifs. 

 

 

III. Mutualisation ï Appui méthodologique 

 

Un comité de pilotage composé des principaux acteurs de prévention dans le champ de la sant®, lô®ducation, le droit, le 

social,é se réunit une fois par semestre pour réfléchir à une approche commune des réflexions de la prévention. 

 

Dans ce cadre, la Mutualit® Fran­aise Savoie sôest port®e volontaire pour animer, avec le Pélican,  des rencontres entre les 

professionnels impliqués dans la prévention. Ces rencontres intitulées « les jeudis de la prévention » ont lieu les jeudis 

après-midi, deux fois par trimestre, à la Maison Dacquin. 

 

En 2008, cinq jeudis de la prévention ont été réalisés, dont les thèmes étaient les suivants : 

 Pr®sentation de lôexposition Vive la Perf ! 

 Lô®valuation, mythe ou conduite ¨ risque pour les acteurs de la pr®vention ? 

 "Tabac, la conspiration" un film de Nadia Collot, pour débattre 

 Prévenir les conduites à risque en entreprise : ®changes ¨ partir de lôexposition D®dale au Travail 

 Le jeu pathologique et les jeux dangereux 

 

De plus, la Maison Dacquin apporte un appui méthodologique auprès de professionnels, groupes, associations voulant 

réaliser des actions de prévention dans le domaine des conduites à risque et des conduites addictives. 

 

Cet appui méthodologique consiste en : 

 Une aide au diagnostic  

 La construction de l'action  

 Le choix des outils,  

 Le choix des partenaires  

 Lôévaluation,...  

 

La Maison Dacquin gère également  le recueil des fiches d'observation.  

Chaque personne réalisant des actions de prévention sur le thème des addictions sur le département de la Savoie, remplit 

une fiche. Une synthèse semestrielle est réalisée et diffusée à l'ensemble des organismes acteurs de prévention. 

2. TYPOLOGIE DES ACTIONS DE PREVENTION 
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Structure référente de la personne qui remplit  la fiche     Nombre 

La Maison Dacquin (Pélican secteur Chambéry) 123 

Pélican (Section Tarentaise)     39 

Lôantenne dôaddictologie Maurienne (Pélican/ANPAA)     20 

Nombre total dôactions de pr®vention r®alis®es   182 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3.  PREVENTION AUPRES DES TRAVAILLEURS  
SAISONNIERS  DE  STATIONS DE  30/243 $ȭ()6%2 

Lieu  o½ se r®alise lôaction      
Nombre 

Chambéry + bassin chambérien      
67 

Maurienne      
9 

Tarentaise      
10 

Autres  
14 

Albertville    
4 

Avant pays savoyard    
6 

Rumilly   
11 

Aix les Bains + alentours    
3 

Tranche dôAge 
Nombre 

  

   

Plus de 25 ans 1301 

Moins de 18 ans 4390 

18/25 ans 2866 

Cadre de l'action      Nombre 

Etablissement scolaires / universitaires      122 

Association ou équipement de 
proximité      

82 

Autres      25 

Organismes de formation professionnelle  23 

Actions dans le cadre d'une commune    11 

Entreprise    28 

Milieu festif    3 

Nature de l'action Nombre 

Information 178 

Appui méthodologique 38 

Formation 77 

Débat 68 

Groupe d'expression 33 

Animation 98 

Autres 8 

Thèmes principaux abordés Nombre 

Aspects législatifs et réglementaires 143 

Prise de risques 146 

Polyconsommations 57 

Relations familiales 69 

Santé 163 

Adolescence 83 

Dépendance 152 

Addictions sans produit 55 

Autres 69 

Public visé Nombre  

   

Professionnels  173 

Non professionnels 154 

Principales addictions évoquées Nombre 

Haschich 212 

Internet 80 

Alcool 215 

Tabac 115 

Autres drogues 53 

Jeux 39 

Médicaments 24 

Produits dopants 5 

Autres 15 
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La question des saisonniers en Savoie 
 

 

HISTORIQUE 

 

Depuis 1992,  le Pélican mène des actions de prévention des toxicomanies en direction des travailleurs saisonniers en 

station. Une mobilisation autour de ce public est indispensable car la Savoie compte plus de 20 000 saisonniers durant la 

saison dôhiver. Le travailleur saisonnier est confronté à des contraintes (ruptures familiales, éloignement et dureté du 

quotidien). De plus, lôaxe  de vie est pour beaucoup f°te, plaisir, glisse, axe qui favorise la prise de risque.  

 

En 1998, un poste dôagent de pr®vention des toxicomanies a ®t® cr®®. Le travail se faisait autour de lôanimation du 

LABYRINTHE DE VOTRE SAISON et au niveau du d®partement. Depuis lôexposition ç QUESTIONS DE SAISONS » 

reprend les m°mes th¯mes avec en plus des panneaux sur la saison dô®t®. Elle aborde les questions de consommation de 

drogues et les conduites à risque. Cette exposition est gérée par le Pélican et la Mutualité Française. 

Un partenariat riche avec la Mutualité Française Savoie a permis la mise en place progressive dôun P¹le Ressources 

Régional Saisonniers Santé, dont les objectifs sont : 

 

V Echanger sur les pratiques - favoriser la formation et l'accompagnement des différents intervenants en stations,  

V Produire et transmettre de l'information actualisée (Pôle documentaire),  

V Elaborer des outils communs, transférables,  

V Réaliser un protocole régional d'évaluation des actions de prévention. 

Les différentes actions de prévention auprès des saisonniers et dans les  stations de sports dôhiver 

 

Les soir®es dôaccueil 

 

Plusieurs stations mettent en avant  lôaccueil des saisonniers avec chacune une approche diff®rente. Côest lôoccasion 

dôapporter une reconnaissance ¨ ces travailleurs. Ces derniers appr®cient ce moment qui leur est d®di®.  

 

Val dôIs¯re :  

La soirée est organis®e par lôassociation Vis Valdis et le CCAS. Les objectifs sont les suivants :  

V Permettre aux personnes de se rencontrer et de créer des liens 

V Sôinscrire aux diff®rentes activit®s propos®es par lôassociation comme le th®©tre, des cours dôanglais, lôescalade... 

V Sensibiliser les personnes autour de la santé et des prises de risques (alcool, ski...) 

Un buffet froid est proposé avec un espace où tables et  chaises sont installées pour pouvoir  manger tranquillement et 

discuter. Lôalcool est  payant, mais les boissons non alcoolisées sont gratuites. 

Les différents stands se situent dans le hall, les personnes circulent librement et vont là où elles souhaitent. Au cours de 

cette soir®e, lôassociation Le P®lican a pour mission dôinformer  sur les rythmes de la saison, sur les drogues en proposant 

des évaluations, des documents. 

 

Tignes :  

La soir®e est ax®e sur la f°te avec lôaccueil de diff®rents groupes de musique. Elle est organis®e par lôEspace Saisonnier et 

le CCAS. En première partie de soirée, certaines associations tignardes proposent un stand pour se faire connaître. Une 

association propose un pot alcoolisé ou non. Normalement, les personnes peuvent prendre un verre, mais comme dans la 

salle lôalcool est payant, certaines personnes reviennent à plusieurs reprises prendre un verre. Cet accueil est convivial, mais 

il faudrait revoir les modalités pour être plus cohérent et peut-être proposer un cocktail sans alcool. 

 

 

Valloire :  

La soir®e est dôabord ax®e autour de la distribution des cartes saisonniers et de diff®rents stands dôinformation pour ensuite 

faire place à un buffet. En deuxième partie de soirée, une séance cinéma gratuite est proposée. 

 

 

 

Lanslebourg :  

Lôaccueil est organis® par la coordinatrice jeunesse de la Communauté de Communes et lôAntenne dôAddictologie 

Maurienne. Les personnes pouvaient  trouver des r®ponses au niveau des questions de travail, sant®, de logement. Lôaccueil 

a eu lieu dans les locaux de lôespace multim®dia. 

Il nôy a eu aucun passage. Il est vrai que cô®tait la premi¯re ann®e que cette action ®tait mise en place et que les personnes 



31 
 

nôont pas lôhabitude de se d®placer pour venir. 

 

Le Dépistage 

Les Arcs, Courchevel, Tignes  

Le dépistage est une journée repérée. Il est important en ce qui concerne lôaspect pr®ventif. Le fait quôil y ait plusieurs stands 

sur dôautres th®matiques sant® permet dô®largir lôinformation et de compl®ter le contenu de lôentretien r®alis® avec le 

médecin, notamment à travers la prise de risque pour permettre une réduction de ces risques ou de faire le point sur les 

consommations. Chaque personne est libre de venir ou non sur le stand du Pélican.  

 

Les permanences 

 

Vallée des Belleville :  

Elles ont eu lieu en alternance sur Les Menuires et Val Thorens. Une semaine dans un Espace Saisonnier et une semaine 

dans lôautre. LôEspace Saisonnier est un lieu où les personnes passent pour demander diverses informations et accueillent 

un public varié.  

 

Courchevel :  

Le principe dôinterventions bimensuelles semble   judicieux pour travailler sur les foyers logements avec un stand et alterner 

le lieu entre lôEspace Emploi Formation et les foyers logements. 

 

Valmorel :  

Elles ont eu lieu une fois par mois durant le premier trimestre sur une amplitude horaire de 14h à 18h pour permettre à tous 

les secteurs dôactivit® de pouvoir venir sôinformer.  

 

Constat 

 

Par rapport aux autres saisons, nous avons rencontr® dôavantage de jeunes couples qui venaient ensemble travailler.  

Les personnes viennent tenter leur chance et espèrent obtenir un  travail car dans leur r®gion dôorigine, elles nôen trouvent 

pas. Par exemple, un jeune homme de 23 ans, originaire de lôAveyron, a stopp® ses ®tudes ¨ 18 ans et nôa pas le permis. 

Chez lui, il a très peu travaillé. Des collègues  lui ont parlé de la saison o½ lôon trouve facilement du travail pour 5 mois. Il est 

arrivé aux Arcs et a rapidement trouvé un emploi de plongeur. Les conditions de travail étaient difficiles avec son employeur, 

il a chang® de travail en 15 jours. Pour lui, côest le r°ve. En Aveyron, il lui fallait plusieurs mois pour trouver une mission 

dôint®rim. Apr¯s avoir connu la gal¯re, il esp¯re que cette saison va lôaider ¨ repartir. Mais lôargent part vite ici car tout est 

plus cher. Il constate que si les personnes ne se fixent pas de limites, il est facile dôaller dans des exc¯s. Côest ce qui lui est 

arriv® le premier mois. Les vacances de No±l lui ont fait comprendre quôen sortant tous les soirs, il ne suivrait pas le rythme. 

Il souhaite mettre de lôargent de c¹t® pour passer son permis. 

Cette saison, plusieurs demandes dôinformations ont ®t® faites par des personnes  pour venir en aide ¨ des proches (un 

parent, un ami, un petit ami). Ainsi, durant le forum de Val Thorens, une jeune fille est venue nous parler des consommations 

dôalcool de son ami. Elle ne savait pas quoi faire pour lôaider et ne savait pas ¨ qui sôadresser. Nous lôavons orient® vers 

lôassociation Vie Libre et le CCAA. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LISTE DES ACTIONS DE PREVENTION : SAISON 2007/2008  
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Périodes Objet Lieux Partenaires Nbre de personnes 

rencontrées 

DECEMBRE 2007 Permanences dôinformations Espace saisonnier 

des Menuires 

Coordinatrice 

espace saisonnier 

5 

 Permanences dôinformation Espace saisonnier 

de Val Thorens 

Coordinatrice de 

lôespace saisonnier 

9 

 Accueil saisonnier Bibliothèques de 

Lanslebourg 

 0 

 Permanences dôinformations Espace saisonnier 

des Menuires 

Coordinatrice de 

lôespace saisonnier 

3 

 Soir®e dôaccueil Valloire AEP, CCAS de 

Valloire 

15 

 Soir®e dôaccueil Tignes Espace Espace saisonnier, 

CCAS de Tignes, 

Mutualité française 

de Savoie 

20 

JANVIER 2008 Soir®e dôaccueil Val dôIs¯re Vis Val dôis, CCAS 

de Val dôIs¯re 

 

 Dépistage aux Arcs Arc 1800 Espace saisonnier 

des Arc, SIDDIST 

15 

 Permanences dôinformation Val Thorens Espace saisonnier 15 

 Permanence Foyer logement de 

Valmorel 

Gardienne du foyer 

logement 

12 

 Résultat du dépistage Arc 1800 Espace saisonnier, 

SIDDIST 

8 et 2 partenaires 

 Permanence dôinformation Courchevel 1850 CCAS, espace 

emploi formation 

2 

 dépistage Courchevel 1650 CCAS, SIDDIST 26 

 Soirée ballon balai Patinoire 

Courchevel 1850 

CCAS 10 

 Permanences dôinformation Val Thorens Espace saisonnier 3 

 Permanence dôinformation Les Menuires Espace saisonnier 3 

 Résultat du dépistage  Courchevel 1650 SIDDIST, CCAS 7 

 Permanence dôinformation Courchevel 1850 Espace emploi 

formation ; CCAS 

4 

FEVRIER 2008 Permanence dôinformation Foyer logement de 

Valmorel 

Gardienne du foyer 

logement 

7 

 permanence Val Thorens Espace saisonnier 5 

 permanence Courchevel 1850 Espace emploi 

formation et CCAS 

3 

 permanence Val Thorens Espace saisonnier 4 

MARS 2008 permanence Courchevel 1850 CCAS, espace 

emploi formation 

3 

 Forum de fin de saison Val Thorens Espace saisonnier 8 

 permanence Les Menuires Espace saisonnier 2 

 Forum de fin de saison ARC 1800 Espace saisonnier 16 

 Permanence dôinformation Foyer logement de 

Valmorel 

Gardienne du foyer 

logement 

18 

 Forum de fon de saison Val dôIs¯re Vis Val dôIs, CCAS 9 

 dépistage Tignes Espace saisonnier, 

SIDDIST 

20 




